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e'e t de lui donner des ii t i tntio 
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La clôture, mi i • eiôtUlli ! - l \e if. 
autftvarfx. Ml prononcée. 

I n '•cri'l-'ii M I I V . I P .••;'i' tVnw.VgKv. l B t ' - r 
Castél ri t r< r»té ; tr 1^0 >• ; < 

M . •„efèvee-I*oi»<aî*. '>> ; relire son 
. damen t . *î uv< >•:( .' . i • 

•- - -. pô' i a :. t que I . .'i .-• du ; 
Oent 0 ra !; 'p'ôl liqui • ru'à 
r • Disalio du pou 
prochaine représentation i atioual . L'orateur 

- ias is to sur la nécessité d 'asstner, non 
l 'avenir du pays , cai le pays s'il ne Bail pas 
où ou lo mène , sait v.-ifnitr.nieut où ii v a : 
inais la sécurité de 'de: . MO, Toutefois, en 

• préseaoe du vote qui a suivi le discours du 
président de la Répul liquo et cédant e u 
défir de ÈUnaftèu s ami-., il reUra e, I ai ien-
dc in rn l p: qu 'a DO I - n « rvai l 
de le reprod', irr tors e-da lise de la 
ioL ÉMMMMM IM I ion r' i pou-
•VCiliS. 

rcc t iuau l une appréciation du préopirrant, 
UVaUm qui , lui et .- M " :-. n ««tant le 
pronudnt' .e, ont voie oon ;.»ur mais contre \ 
ie- refont mseorirs d u J>résideiil de la R é p u -
Ufcme. 

M. oie C h o î w i i l retire ua i mendsmeut 
anaiosruo à c^hu que M I m, Ara go vif.,! 
de retirer, lueiaVsnraietrt, forai» m déclare 
que les voles d* l'Assenil '• lui pa akseï t 
impl iquer l'impossibifil rer la m o -
• N h w on Frai » . 
g a u c h e . — Vives protes 

Ht . i ^ i m i » lii«» ,ar* i?« i- r ' •. ie à M. de 
Choiseut le dioil d ' in ter | 
l'Asfi miblée . 

M . l e m n r e g u e * » t î ' . % ï » « i e > « r i ' e , à t o n 
tour , retira un aie ru'il avait v r é -
sen te . 

kLe p r é s i d e n t d o n n e l e e t a n de ' . ' rt. 
ancien ar'ic'.e 
statué 

M . d e <n« i i*n i i ( I i 
pMaaiata. L'oral » QN . 

que la d i s e 

U ii va être 

ai 
•loppi r 

i renv< yd ces motifc 
à d e m a i n . 

L'Assemblé»1, consultée rwononce le l'envoi 
à demain . 

La séance est levée à S heures 13 m . 

i nifr!.-
ix difl'é-

ETRAT^C 
Nous recueillons que que» uensni 

dans ifs eorrespeudai 
roula jou rnaux : 

« Les nouvelles d 'Espag •* font rîéfaul,dil 
le Cowrier de Bagtnne, arrivé ce mat in . 
Les couni t : is ; l,-s der
nières < -q . .,.. q.. 
mercredi. ; l e , t ra ins , m è u i dê&aiut-fe 
t ien , n ' a n i v , ut ; I u . : J. Q • y „ 

On écrit de la frontière à q u e k 
^ûipm^îHLaui uu pKpMrendi tr,.- de ù u i p u t -
coa, bo:u- ;a. a i u i t i ù L ab*iiumeni; îoul( 
espèce d*> circulation sut lab 'gne fien . !.. 
hiuplo>-eà d ' la compaguie qui voi 
enfi'eind..- cette défaui • a u n e 
m»r* c«, uiue U«i cmr4binero3 d Iru ! ont 
eeeayé de jatitéger la recon 
•o ie , nj;u i s car lû tes l'ont dél u u a p 
plu6 IKÀÛ. «t a u ' u u c m ,i pu s'y av n-
turer . L.Hi, • nnp , -
t emeni maî t res d u pay . et j p ,• h 
moyens d'usage un état t l e g m 
4>aivàuir. L a m ê m e lt-tin- cita deux c ir.Lai.s 
soutenu j par i«.- cui-ii.-te^ et à leur ayan tage : 
l 'un parho'v.-t . ï . vendredi ,p rè»^ Irun.contre 
la colon... • de fcoutella, lau txe pai I turbe, 
aceonijKi.i'Â .;,. Vald s pi a et d e Maeazaga, 
à Llo-.ui. entre Azpeitii ,-t Veigara 

;-ai.cu;,; . :--, aioute-t- i j , e s t a t ' • d 'une 
Lande d;u.- ie. Jnn atagne* (.o '. 
Maiaga a et- a t t i q u é par les c tl iâles. 

<>es mt :ne.s t aus .-,•.. 
«o t reapouda^o que publie La l'alrle. 

Le Temps es t peu ̂  ,<:,;; -: ea ; -
liatej ; sou nuire pond) l I l'est 
C..COJV moins peut-> ,r- . i i i . : 

jourd 'hu i une longua let t ts 
gnemfe IB d 'un grand iutéi . mouv -
uifui despauUaans de < ba s V i l . JJ 'apiès 
son av u, U Uu Uqu • llement 
*st beaucoup ruieuK, ei 
soulèveujoiit< préoé . 

-

at;ir par bandes pou considérables, niais Uèa-
. épu;,. . . . - JUJ Loua l< s i •'- ' • 

< .errit. ira, ce uu] !<u pcnue t de \ , \ , e et 
il iC n u - r , o i r ;.,ei!i uea t , « w c le plus;.ranci j 

-oïdee* Bi• ;-, communuées , ' ces bandes s'a-
puerrissenl rapidenu-nt t t for nieront bientôt , 
s i] en e t t besoin, des divisions a y a n t à 
; ur tèto d'excellant , ofiieiers pleins d'exj)é••''• 
iienco et possédant la couliance de leurs i 
soldats . 

Déjà, nombre, de chefs se sont révélés,entre 
aut res Babbâlf, qu i r i re ta rdé p.\r touscora-
me un généri ' d '*;ITU1 avenir . Dorregaïay 
arcqtrrert une réputat ion analogue dans la 
NaVarra : son année est p rfailenier.t disci-

• . ii narait avoir de rargent à sa dispo-
!.. vnr ii paie tons le* jours réTu'.ière-

f toutes ses réquisition*. En général , 
louU s I s band; s semblent soutenues par des • 

uurces moins précaiies (ju'autrefois. Au 
.aire, l ' a rmé" que le gouvernement m a -

drilène veut former avec les volontaires est 
loin d é l i e organis te , car les fonds m a n -

•i. et malgré les assurances de M . T u -
lau. minis tre des finances, il n 'est pas cer-

: l'on en trouve »i facillemeut. 
s t ra i t s de jou rnaux espagnols, que 

couimuuique l'Agence Havas , s o n t e a z -
n ; !.. . ' con lumat iou des progrès de la 

liste : il en résulte que des bandes 
à Calatrava e t à Abnansa , dans la 

Vieille-Gaatille c l dans la Grenade. 
d ' insubordinat ion do la. t roune 

: ilièie F. muit iul ie it : le 'fiempo en cite 
un nouvel exemple qui s'est produi t au 

Lpédilion malheureuse contra 
le« carlistes Les soldats ont fait feu sur leur 

' c o m m a n d a n t , qui a dû fuii au grand galop 
v Ma laga, l ' indiscipline et 

vesi ( i>c.• uni touj. - i grandes; 
] ..•• lat scTasenl tli iuaiclier, et les nou -

s de s'enrôler. 
u v sembl ul avoir eu la :.e : 

sous aux Ixutès; La piopositiou de dissolu
tion idéiation après uu 
di rours d u président de la Chambre , q u i a 

av pas s'opposer 
Uj (:;, gOU v,-. 

La f. ule a accueilli ce résul tat , dit la 
ch. oificielie,par les cris d e : Vive la Ré-
iqui i C'est eu ' d' ! le triomphe du 

qoi lui esl ]>• i . 
• ni * an ivé 

tout • [ue.si le* fédéralis
tes 1') ce qui 
s'e. t passé : ' ' tc< Ion . -I a nouvelle ayan t 

lution et it repous-
sèe ; i. Le palais de 
la députatfon et de l'ayuntamiento ont été 
envahis par la ussée c soutenue 
pi r les vol la Républi < .••. Les 

dû lui disputer les ai mes à la 
- ssion M.' 1 hôtel de ville. 

ri de] ' - ' e nou i app 
le a été proclamée 

dai -: cette vill. . : i s i tuat ion a paru si 
a la rmante ;• M l i g u e r a s , président du 
penvoii exéeutif, • ;.. e : rendu en toute 

in [uillité . si 
. s qu'on nou 

do • • ,. " . [u'il es i permi 
n 'y . ; ' •; 1' i qu'apvAs vérification 

Les '• taux anglais d'hi r soir nous 
tus uouvt lies i ri i.;.;

 ; es qui 

V . mand au 2 d'olcs, de 
pro

cha ine , à 1 > ' , VI I : an-Tu k skaï , 
et 1' iital 

• : (AU K i l t : ' " t '••• ]•'' I 
du ro i : ; r . f i t la seul yble qui 
pui conduire 1 1 dan • l ' Iude , 

•liai Von Ho ni ! . . : i . l 'un 
de tids géographes militaires ac-

: 
de pouv. i;- s'e-t él •• 

vé, ' - a . DaUv-^Teics, entre l*arche-
< . . ' • • •! ; .- [ [ t : celui-ci a p res 
crit 1 ge fxclu-if de l'ail 'maud dans 
Le ignemoi i jue ; le ] rélat a 
i-' .'• circulaire o rdonnant aux 

iuuei i' u -- r de la la igue 
V ' . ' 

tien j ou rnaux qui l'ont reproduite tout 
ni -is. 

S,Tni"nt pis* d 
qui l^s béqiu.- ii , maie 
ils touchaient de le^p beaux gi g a"pour 
ne pas ae ré-tigiior à la pesa aie euiilude 
de ia n iaisoa. 

M. Mouckton pailai l eha^tie malin 
do Tulldul-î pour se 
jusqu 'à la gure. • i 
chaque potr par i.-- un • • v- i«.L< n 
t iavaux de l'av.. , • i son 
organisation, et les u*éd< cius Lui avaient 
l^reaçril de ia cainj... : 
ueutaué* Il vécut donu ail Pniouré pi t -
danlprè.s. de dix ans , otfit de uouVeUes 
conaaisë iucosot i I (ju d^ri-Moe-. Lea p , -
sonnes q i i i l vit b- piu-j souvent furent 
celtes qui composai ' . . ; . !;i Camille do 
Crespigny. Ceci pioveu ut r;ms doule 
du vojsiua^e des deux doïiiaiueg. M. 
MonckU'iii acceplu li inc>" que 

..i(i mil . m son chemin, mais il 
n'en pecherchaaucune . Ct-ox qui Leicon-
naissaieiiL l^ mieuxdi8ait*rd q u e l e n u a g e 
qui avejeiii de battue ii ùre oJbscerci sa 
vie ne s'eLui-l jamais di.s»d| 

Ev id tmment Eiénnoi' Vaiir. a.vai 
tendu tout cela pendant qu'elle n-hidoit 
à i iazlewood, et à - c de jeune 
fille, la U istesse doumait à l 'homme do 
foi 'sérieux que lque chose de rotuancs-
que. M. Monckton avait , coiun 
un secret à ga rde r , et il ie gardai t lidè-
lemenl . 

ÏM MtU4 «V ï-yct hc. tmmt P 

iro ^ique judiciaire 
( )'n n iux, 10 mars : 

L'affaire Johannës Mano, 
accusé d 'à voit a . assassinats , BUT 

a famille, est venue 
iiO|o... . . . U cour d assises de la 

lix i. un s, la l'ouïe envahi t 
du palais. Les tribunes-et l'en

ceinte soi l Combles. M. Dufresue occupe le 
siège du ministère public ; M. de Bréxot, le 
banc de la I ; '•• pense (pie l'affaire 

cinq jours. 105 témoins seront eu-
; , . t»prend 1.()••'•7 pagt s. 

is, M. Mai-an 
a été ur seivir d'interprète. » 

-
- , 

Le Conseil municipal ' . , x Koubaix ee 
réunira demain soir, pour poursuivre 
la discu-. i"n des articles indiquée pour 
la session de f' ;vrier. 

Dana la rtwl de dimanche à lundi, un 
Incei die a é« laté dans rétabl issement 
de M . Droitiers, dirtill -U'ur, à \V.-.. -
qu 'liai. 

i. feu a ét< • --i-:;.l.uie-nt. comprimé, 
grâce IUXI ir les pom-

I d- Mon» -i :. barneul . 
La perle s'élève à 4,000 îr. environ. 
I l y a ;•• • ••>•• i c e . 

1 n marchand di best iaux, habitant 
W ittn-i.es, nommé Modeste I tenard, a 
éli Hivèl i . i ' i par dea douaniers du 
poste de \ ' . i rulop, au moment où il es-
snyail de p' ; é t n ' r s u r la territoire tV.-iu-
çii'.- • v» r. nu \ ••' hr, Kent nvoir à payer 
les droi ts . '• • vo< ht n été mit n i n four 

• 

Nos lecteurs «p rappellent la récente 
équipé* Ou t iopfameux Del nnoj 
ment lu frondai m e n é é- ! ' e ii. a te r l ie 
jju'il .-e. l:.-i .it caché au hameau d e p o n -
lécouvé, îbez un t-ieur Lagachc,MDbn-
leiller municipolde Reches,était arrivée 
à l ' improviste, avaii. cernée le lopa i ree t 
n 'avait manqué cette grosse proie que par 
lefai td 'unavert issement opportun donné 
au bandit, parquelqu 'uu doses trop nom
breux amis . 

Samedi , Lagacbe qui avait été mis en 
état d 'arrestat ion, il y a trois semaines, 
comparoissait devant la tribunal eorrec. 
lionnel do Douai j o u r répondre du délit 
de recel de malfaiteurs. Malgré la plai-
do i r i ede M* Dubois, habile autant que 
le permettait le mauvais ces du prévenu, 
le mi niât ère public n'a pas eu de peine 
à établir que Lagache connaissait parfai
tement Dt lannoy et lui donnait une hos
pitalité par trop facile, sans tenir compte 
du devoir, plus strict pour lui,conseiller 
municipal , que pour un simple citoyen, 
de ne point entraver la bonne police. Le 
t i ibunal n'a ndlieé que le minrroUn do 
la peine, rude leçon encore, puisqu'el le 
comporte trois moisd 'emprisonnemi ni. 

Do a o m b i e u l habi tants d e la région 
où accomplit ses prouesses le F r a Dis-
violu du Nord assistaient à l 'audionce,et 
parmi eux beaucoup d 'amis de Lagache, 
à ce (]••"•, nous avons pu voir. Nous 
e n * , ns pourtant que celte .répression 

i juste ipr 'énergique aura i t ; reten
t issement qu'elle mérite, et qu'on saura 
(uliu m o n t r e r a ne pas ent raver les au
torités une plus grande bouue volonté 
que s ar i" passe. {Journal du Nord.) 

Lo mouvement des voyageurs entre. 
Calais et Douvres pendant lo mois de 
février a été de 8,700. 

La compagniedee minesd 'Anxin vient 
de passer un traité avec la ville de furie 
pour une fourniture de 9,000 tonnes do 

bon de :rrt : 23 Fr. ta tortiie,i ,000 
k i logrammes. 

ii paraît qu 'une pétition se signe en 
ce moment à Tourcoing contre la nou
velle loi BUT ! ' i v i e : se . Si la pétition fait 
PI n tour de France, et rassemble ies si- i 
gn tures do (.ou? les ivrogues, ce ne 

: i point de f mais de.> bal-
qui u' ml dfi r le bureau 

;.. . pi isid ml de rÂsaombl e. 

( P o t i e e e o r - i H ' i ' i i « r i a n e l l e . 
Audience du lu mars-. 

Pré i lence <le M.Paren ty .—Miuis tô re publ ic , 
M. C;tlary. 

Huit allai romprts celle des mar
chés '••• la guerre, qui doit se terminer au-

iiu rôle. 
C t s l d'abord ut» n o m m é J u l e s Delbecque , 

qu i a é té arrêté •e t t las t tprè d< trois charges 
de Ubac é t ranger , ci qui tai t .supposer qu ' i l 
avait l ' on : complices. Lès trois ena rgescon-
lenaii i i 104 kilog. Delb equaes t donc p r é 

venu du délit de fraude en b a n d e . — Un 
...i, t 1 ..iT.', fr, d'à.lien.ie. 

Ps mi les au t res affaires, i.ee.s r emarquons 
relia ; , : . [>aul. Reuly et Roger, 

. - • ci m mi uonna i res [lublica à Lil le . 
étal cl i-..' --e. ils t roublaient 

l'ordre daua un cabaret, (^ quand la police 
v in t pour met t ie le bol à, ils ma lmenèren t 
les agents . Le premier, un mois , e t les deux 
aut res , chacun qu inze jours d« prison, et 
tous trois, une amende de IC tr. 

On cendainj e ensuite à trois mois de p r i -
. un mauvais iils, Henri Noël, qui a 

m a l t r a i t é e s mère el u n e voisine qu i venai t 
au si i ouia de c•-

A deux heure de relevée, on appelle 
• des marchés , pou, la lin des pla i -

. . 
M* Delaw. r lermine, au point d» vue d u 

droit, la discussion de< chefs de l 'aceu-alion 
intentée I Ooub . Daus cette lin de son ptai-
dny.^ e mine dues la première part ie p ro-
noueé «•eudradi soir. Me Delemer donne une 
nouvelle preuve de i >n talent . 

Pour bien démontre» que ce n'est pas ici 
une quest ion^l 'argeul , le prévenu Coube s'est 
décl .'ie prôl à désintéresser l 'E ta t . 

^,:u Houzé de l 'Auluoit adresse encore au 
t r ibunal quelques observatioaa eu faveur de 
Lob", r. Il soutient avec toute la verve- qu 'on 
lui connaît que sou client est ici u n e sorte 
do vicliin • obligée, sur laquelle tous les coups 
peuvent, impunément pleuvoir, mais que la 
préventii i u 'a établi contre l u i tout au plus 
q u ' u n reproche il i négl igence. Rien pour le 
reste n 'a été ] 

! ', -. , :u ministère public récapitule 
ensuit! tous !--.- argumonus de son réi |u is i -
loirc, e ' . daua uns argumenta t ion savante , 
tache d 'établir ui • eoulradiction entra les 
rais.,es alléguées par les défenseurs. 

Enfin, M0 Ovigoeur, eu une brève et c h a -
leureuse impravioaliou, repousse chaque 

ul de l 'argum^iilatlon du ministère p u 
blic ' termine celle loDgue et bri l lante lu t t e 
oratoire. 

11 est six heures et demie . 
Le prononcé du jugement est remis au 19 

niais . ' . [Mémorial.) 

et q u i e s t c h a r g é e r é e x a m i n e r l a v a l i d i t é , 
la d a t e e t la h » n u e . f o i - d e s d i t e c o n t r a t s . 

A u c u n e imt i f i ca l ioo de c»> t r a ' s n e 
s e r a r e ç u e a p r è s l ' e x p i r é l i o d d e s q « a -
lo- / ' j - o r q q u i s u i v r o n t ia date- d u pife-
s e n l a v i s — (d m a r s . ) 

l i l a t - e i i i a 4 r R o u b o i x . 

runi.rcATiONS ni-: MARIAUKS u r 9 M Airs.— 
(hi i l laume l l e r l au t , 58 ans . menuis ier , e l 
l ' au lme Debackere, 44 ans-, journal ière — 
Louis N y s , 53 ans , apprèleur, et Eugénie 
Duquaanoy, «S ans . s e r v a n t e . — Henri Car-
lier, 2b ans , t isserand, el Llis • Govaoïe, 22 
ans. soigneuse. — Pierre Charles, 26 ans , 
art iste d ramat ique , et Maiie ' a? jieniias, IS 
ans , art iste d r a m a t i q u e . — J u l e s Agaehe, 47 
ans . journalier , et Joséphine Other t , 48 ans , 
so igneuse .— Honie Laes, 23 ans , t isserand, 
et Eugénie 13<jyls, 23 ans , dévideu.-e.—Mar-
eellin Chevalier, 25 ans , cocher, et Apollonie 
Delacroix, 2tj aus , servante . 

KAissAxcrs nu 9 M A R S . — Anaïse Koobier, 
rue du Fo r t . — Hortense Penne l , rue de 
Li l le . — Bernard Denys , rue des Longues-
Haies — Edouard Rappel le , rue Slépheuson . 
— Stéphanie I le l lemaus , à J e a n Ghis la iu . — 
Romain l l u t s e b a u t , au Cul de Four — H e n r i 
Lebrun , rue S t e - B l i s a b e t h . — Clémence Fou
lon, Impasse du Château . — Jean Haer inek, 
rue Blauchemai lks .— Léa Car t igny, au Pi le . 
— Maria Sioen, rue D é r r e s m e . — Stéphanie 
Do B r u y n , - r u e du Fon teuoy . 

lii M A R S . — B l a n c h e , D e e n é m e r , ruû Ar -
ch imède . — F r a n ç o i s l ' r n y , ( I r a u d ^ - H u e . — 
Adolphe Glorieux", au P i l e . — Charlotte Bo-
gaei t , rue des Longues -Haies . — René Ver-
nier , rue de l 'Espé.ance — Léon Bacq, rue 
Bernard — M a r i e D e b i u y n , rue des 7 pon t s . 
Marie Vanoverbeke, rue de L a n n o y . — E l i s e 
Bovyn . lue de Lil le . — Z o é Debuire , Place 
d u T r i c a m i . ^ ' C b a r i e s Decock, rue d 'A lma . 
— Achille Sampeis , rue de Mouveaux . — 
Marie Coppens, rue de F l a n d r e . — Romani 
Desuoulei , rue de la Longue Chemise. 

DÉCÈS nu 10 M A R S . — Anaïse DesauAv, 1 
mois, ru? de M o u v e a u x . — Marie Bray , 1 an , 
rue Decresme. — L u c i e Florin, 72 ans . Jour
nalière, rue S a i n t - J e a n . — A u g u s t e Debleu-
morlier , 22 ans , ourdisseur, à l ' hôp i ta l .— 
Napoléon Ghesquières, 3G ans, cordonnier , à 
l 'hôpital . 

10 M A R S . — Elise Mangain, 24 ans . p iqu-
r ière, rue du For t , — Jul ie t te Florent , 9 
mois , rue du Gros S a u l e . — Duriez, présenté 
sans vie, rue des Ligues — Spriet , présenté 
sans vie, rue du Fort — C é s a n n e Mouchon, 
3 ans, rue des Longues- I la ies . 

A V I S A I ' PLIHL1C 
Sur re.c<c!!tii>n dm truite de cowi/ierce entre la 

France el la BtlfifHt ; signé h Bruxelles le 
'•• février laT3. 
Touic personne ayant passé dos con

trats pour importation en France ou en 
Algéi ie de mai chandises provenant du 

i des manufacturée de Belgique, 
contrats~à exécuter en tout ou on paijlie 
nvanl le 28 niais 1873, doit donner avis 
p a r écrit desdi ls contrats au ministère 
île l 'agriculture et du commerce dans 
les qua tor / i j ou r s qui suivionl. la date 
du présenl avis, afin qu'i ls puiasenl être 

la commission dont.il eel fait 
un : iiou ,i l'ai ticle L' du pi olocolo i<- -
aaut suite au Iraitéde commerce ent re la 
Fruaue et lo Uolgiquo du S février lbTd, 

spacieuse et bien aérée. La commission, 
présidée par le gêné,al Letevre, charge 
se prononcer sur l 'opportuni té de. ce sys 
teme, conclu t à son adoption dans loua no* 
camps. 

— Un arrêté des P o . t e s oidorme «nainle-
naht l 'application d ' un t imbre bleu mobile 
sur les cartes postales, envoyées en guise 
de reçu. 

— La peti te ville d 'Alexandrow a été r é 
cemment le théât re d 'un d r a m e h o r n b l e , d o n t 
nous emprun tons les détails à une corres
pondance pub l i é* par la Gazette russe de 
Moscou, tfu r u ne forestier M . Ivauovy, se 
trouvait le 11 février parmi les invités d u n e 
.oirée dansan te qui se donnai t dans les salons 
du cercle do la ville. Au momen t ou les dan
seurs prenaient place pouv u n e cont re-danse , 
M Ivanow tira uu coup de revolver sur 
l i l le Cather ine Zoubow, fille d ' u n négociant 
d 'Alexandrow, qu i passait devant lu i , con
dui te par son danseu r .La malheureuse jeune 
fille, se sentant blessée, se précipita dans une 
au t re salle pour demander du secours, taudis 
que M. Ivanow se t i rai t aussi un coup de 
revolver et tombai t au mil ieu de la ehambre 
en lâchant son a r m e , ou i tomba sur le pa r 
que t . P e n d a n t le t u m u l t e qu i s 'ensuivit , 
Ivanow. voyant, sa vic t ime encore eu v ie . 
parvint à se relever et a ressaisir le revol
ver. Il s 'élança en chancelant dans la salle 
ou Mlle Zoubow s'était réfugiée, et lui tira 
un second coup ne feu, cette fois à bout por
t a n t . L a pauvre jeune fdl« tomba mor t s sur 
place, et quelques ins tants après, Ivanow 
roulait aussi sans connaissance à c6té de sa 
vic t ime. Le juge d ' instruct ion et le subst i 
tut du procureur , qui se trouvaient pa rmi 
le> convives, dressèrent immédia tement pro-
eès-verbal d u meur t r e , et comme le meur
trier était encore en vie, il fut t ransporté 
en prison . On dit que M . Ivanow aimai t 
désespérément la j eune fuie qu ' i l a tuée , et 
que les parents de Mlle Zoubow ne voulaient 
point la lui donner en mar iage . 

OBIT SOLENNEL Fo'Lnïei 
du mois sera célébré le j<*udi 13 mars 
1873^ à neuf heures,en l'église Saint- .Mart in , 
pour le repos de l 'âme de dame J U I . I E T T K 
a l A 8 q O N , épouse de Monsieur J U L E S L A -
BITTB, décodée à Roubaix , le 7 février 
i 8 7 3 . à l'âge de £5 ans . 

Les personnes q u i . par oubl i , n ' au ra ien t 
pas reçu de lettre de faire part , sont priées de 
considérer 1» présent avis comme en tenant 
l ieu. 

OBIT SOLENNEL 
Un obit 

s o le n n e 1 
du mois sera célébré le jeudi 13 mars 18«5, 
a neuf heures 1/2, en l'église Sa in t -Mar t in , 
pour le repos de l 'âme <ie Monsieur AT.UKKD-
GusTAYF.-FRANr.ors F B R R A I L L E , décédé à 
Kouindx. le 15 février 1873, à l'âge de 14 
uns , admin is t ré des sacrements . 

Les "personnes qu i , par oubl i , n ' au ra ien t 
pas reçu de. let tre de faire par t , sont priées 
de considérer le présent avis comme en t e 
nan t l i eu . 3581 

Première Communion 
(IRANI) ET BEAU CHOIX 

de 
L I V R E S D E P R I È R E S 

MAGES, CROIX, MÉDAILLES, CHAPELETS 

librairie «LFRFD RCBÛUX. rue ftaiH, t, Keubaii. 

f o i * ) » * f i e p h y s i q u e 
Mercredi 12 mars, à huit heures du soir. 
Machine à vapeur fixe. Locomotive. Ma

chine de nav iga t ion . Locomol^ile. Travail 
mécan ique . Evaluat ion de la force d 'une 
machine à vapeur par le frein de P r o n y . 
Applications de la machine à vapeur. Le 
boulet qui doit tuer la vapeur est-il fondu"? 
ou derniei â svs lèmes. 

Faits Dive] 
— l e docteur Tav lgnot communique au 

Figaro une lettre de Nouméa , datée du 8 
décembre, écrite par u n des fonctionnaires 
supér ieurs de l 'établissem nr. D'après cette 
le t t re , les déportes de file des P i n s se sont 
empressés .le se former en Commune et ont 
fait leurs élect ions. Ceux-ci t ravai l lent . Ceux 
de ia pu squ'i le Ducos sont ' en t ra in de s 'en-
tredévoaer. Les plus forts ont cha se les 
r l u s faibles d e leurs ten tes , au dessus des-
quelles flotte le pavillon r o u é e . On 1--s laisse 
faire. A celte dis tance, cela est peu d a n g e 
reux . 

— Lit monnaie de Paris va reprendre dans 
les premiers jours du mois d 'avri l , sa fabri
cation de pièces d'or, in ter rompue depuis 
tantôt deux ans . Pou r eoiinneucer. on frap
pera dix mill ions en pièces de 2n et d- Ul 
francs La nouvelle a son importance : elle 
indique que le payi ment ,:e l ' indemni té de 
guerre cura heu désormais, partie en tiaite->, 
partie «en numéra i re , procédé qui met la 
Fi au ce à l 'abri d 'une crise monétaire. 

— Des expériences se poursuivent en ce 
morne u l au camp de Meudon, pour s impl i 
fier le mobilier du soldat. Ou a installé des 
crochi Is et des supports de toutes sortes le 
long des parois inférieures des baraque
ments ;;u Mlle de l igne . De cette façon, en 
un clin-d'o' i l , tables, lits, bancs, bat terie 
de cuis ine , e t c . . p« uvei t être suspendus au 
m u r . si bien que l ' intérieur de la baraque, 
au lieu de ne trouver enoombré, e^t, du 
même coup, ttaitijt'ormé tm une- longue salle 

N ouvelles du soir. 
o É I » Ê C : H E S T È E « R A I » H I Q I J E S 

(Service particulier du Journal de 
Roubaix.) 

Par is , 11 mars , mat in . 

M . T h i e r s e s t c o m p l è t e m e n t r é t a b l i . 
T o u t e f o i s , il n ' e s t p a s s o r t i , h i e r , à c a u s e 
d u t e m p s , q u i é t a i t u n p e u f ro id . 

L U n i o n r é p u b l i c a i n e s ' e s t r é u n i e , h i e r , 
s o u s la p r é s i d e n c e d e M. P o y r a t . L a 
r é u n i o n a d é c i d é q u ' e l l e p e r s i s t a i t d a n s 
la r é s o l u t i o n q u ' e l l e a p r i s e , le 2G 
l é v r i e r d e r n i e r , do r e p o u s s e r t o u t e s les 
c o n c l u s i o n s d u r a p p o r t d e s T r e n t e e t les 
d i v e r s a r t i c l e s d u p r o j e t d e loi q u i r u e -
c o m p a g n e . 

L a n o m i n a t i o n d e M . d e G e r m o n i è r e 
c o m m e m e m b r e d e la c o m m i s s i o n c h a r 
g é e d ' e x a m i n e r les t r a i t é s d e c o m m e r c e 
a v e c la B e l g i q u e el l 'Angle te r re , , p o r t e 
a •€ s u r 1 1 , le n o m b r e d e s c o m m i s s a i r e s 
h o s t i l e s a u x t r a i t é s . 

L e s q u a t r e c o m m i s s a i r e s r e s t a n t à 
é l i r e s e r o n t n o m m e s a u j o u r d ' h u i p a r l e s 
b u r e a u x . 

L a c o m m i s s i o n r e l a t i v e à la- s u r v e i l 
l a n c e d e la h a u t e po l i c e , a d é c i d é , h i e r , 
p a r 7 voix c o n t r e b , q u e le l i b è r e ne p o u 
v a i t c h a n g e r d e r é s i d e n c e q u ' a p r è s u n 
c e r t a i n d é l a i . L e g a r d e d e s s c e a u x d e 
m a n d a i t u n . a u , ta c o m m i s s i o n a j u g e 
q . ie s ix m o i s é t a i e n t s u f f i s a n t s . 

El le a a u s s i d é c i d é q u e l ' a u t o r i t é c o m 
péten te , p o u r a u t o r i s e r le c h a n g e m e n t d e 
r é s i d e n c e , é t a i t le p ré fe t , si le n o u v e a u 
d o m i c i l e é l a i L d a n s le d é p a r t e m e n t , e t 
le m i n i s t r e d e l ' i n t é r i e u r , s ' i l se t r o u v e 
d a n s u n d é p a r t e m e n t n o u v e a u . 

E n e u s d ' u r g e n c e , le p ré fe t p e u t d o n 
n e r c e t t e a u t o r i s a t i o n p o u r u n d é p a r t e 
m e n t v o i s i n , m a i s à t i t r e p r o v i s o i r e . 

Le G* c o u s il d e g u e r r e a c o n d a m n é , 
h i e r , b : n o m m e P a r a d i s à la p e i n e d e 
m o r t , p o u r p a r t i c i p a t i o n à l ' i n c e n d i e d e s 
d o c k s d e la V i l l e t t e . 

i i a d i i d , s mars , m a t i n . 
Arrivée en relard.) 

L e c o m i t é c e n t r a l c a t h o l i q u e , n o n p o 
l i t i q u e , n p u b l i é el d i s t r i b u é a p r o f u s i o n 
à B a r c e l o n e , u n e feui l le o ù s e t r o u v e c e s 
m o t s : V i v e ia U e p u b h q u e f é d é r a l e s i 
e l i e d o n n e u n e l i b e r t é c o m p l è t e e t f r a n 
c h e à ia r e l i g i o n c a t h o l i q u e r o m a i n e . 

Madrid . 9 m a r s . 
[Dépêche arrivée en re ta rd . ) 

L'iJ/ijMti'ctaldil que l l e parti radical 
est mort api es le vole d 'hier soir . 

On assuré que MM. Henri Marlos, 
Surdon! et Otoao, après avoir voté contre 
le Gouvei î icmenl, ont dont.é leur dé
mission. 

Les fonds publics ont monté hier 
dans la COU lisse quand le vote de l'As
semblée a été connu. 

La proposition Pr imo Hiveio a été 
volée p a r 18G voix contre 19. 

Madrid, 10 mars . 
Le brui t court que M. Marlos, prési

dent de l'Asaaiubféo nationale, a l ' inten
tion de donner sa démission. 

Les Carlistes ont détrui t le viaduc 
d 'Arnias legui , su r h. Chemin de 1er du 
Nord ; les communica t iens avec la Ei an-
ce sont in te r rompues de ce côlé. Les 
Carlistes ont aussi a r rê té uu train allant 
de Valence à Tar ragone et sq a o u i e m 
parés de la cor respondance oificielie. 

M. Eigueras est a r r ivé à Valence ; il 
d. il s ' embarquer aujourd 'hui pour Bar
celone, où il a r r ivera dema in . 

Aujourd 'hui , ont eu lieu trois mani
festations internat ional is tes , de fédéra
listes el de soldais . 

Lu depuiutiun provinciale a décidé de 
licencier les soldats Si de les i c c i t L i 
comme volontaires pour combat t re ic^ 
Car liste* r 

ittn-i.es
un.au

